
fi

138 JACQUES CARTIER

f Arbre étrange, qui fus maudit et funeste

pendant quarante siècles, et qui es béni des
hommes depuis que le sang d'un Dieu t'a

fécondé, de quelle vertu cachée n'es -tu donc
pas doué puisque après les trois siècles qui

t'ont renversé sur le sol et réduit en pous-
sière, je te retrouve debout au même en-

droit, transformé en une croix de fer que
les intempéries des saisons et les années ne
pourront plus entamer! De quels prodiges

n'es- tu donc pas capable, puisque sur le

rivage où le marin agenouillé te planta,

s'élève aujourd'hui un monument destiné

à glorifier son nom et son action pieuse et

patriotique.

« Quelle qu'ait pu être alors son ambition,

Cartier a-t-il jamais vu passer dans ses rêves

de gloire une ombre seulement de l'apo-

théose que la postérité lui préparait?

f Non, certes; car un tel rêve eût été

un acte de folie. Et cependant nous l'avons

vue hier, la réalisation de cette vision im-
possible. Nous avons entendu des voix

innombrables qui chantent la gloire de
l'illustre découvreur ! Nous avons vu tout

un peuple réuni pour célébrer son triomphe
et transmettre son souvenir à l'admiration

de la postérité!...


